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Belle réussite pour le V.C.S. en ce qui concerne notre participation aux 
épreuves locales. 
 
Pour l’un des premiers rallyes de la saison, nous avons frappé fort à 
Combs-la-Ville. Avec 26 cyclistes, nous remportons la coupe du plus 
grand nombre de participants du circuit route. Bravo à tous ! 
 
Quinze jours plus tard, ce sont six de nos camarades qui bravent les 
intempéries pour participer au rallye de Moissy-Cramayel. La pluie 
matinale en a freiné plus d’un… Le vent apparu en cours de matinée a,  
de plus, donné du fil à retordre aux vaillants coursiers. 
 
A cela s’ajoute notre cinquième place au nombre de participants sur le  
200 kilomètres de Mennecy-Montargis. Si le premier club était intouchable 
avec 34 inscrits, le V.C.S. pouvait, avec trois participations de plus, 
atteindre la deuxième place ! Merci tout particulièrement à Henri Bonnes 
qui nous vaut à lui seul une seconde distinction ! A noter encore cinq de 
nos représentants à la 77 et une douzaine au Grand-bi à Marolles. 
 
En ce qui concerne les projets d’épreuves de niveau national, trois V.C.S. 
devraient être le 3 juillet au départ de la Marmotte. Certains envisagent de 
participer à l’Étape du Tour. Et il y en a probablement d’autres… 
 
Enfin, rappelons que les organisateurs du rallye et pique-nique du 13 juin 
attendent une forte participation des V.C.S. et de leur famille. Une 
escapade de 120 kilomètres, sans difficultés, permettra à tous d’arriver à la 
ferme de Lorris dans le Loiret pour un moment agréable. 
 
Nous ne pouvons passer sous silence le dopage dans le cyclisme qui a 
encore fait la une des journaux. Par ailleurs, le journaliste français Albert 
Londres a sans doute été le premier à dénoncer le dopage comme « une 
idiotie » dans les colonnes du « Petit Parisien » en 1924. Il nous révèle que 
dans les années vingt, les frères Pélissier ne roulaient pas non plus à l’eau 
claire ! Et ils n’étaient vraisemblablement pas les seuls !  
 

� �� � 

Ont collaboré à 
ce numéro 9 : 

Bernard Lucas, 
Gilbert Cavalli, 

Daniel Chochoy, 
Daniel Grodon, 
Alain Millot. 
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Présents :  Guy Calvez, Gilbert Cavalli, Bernard Fréquelin, Didier Langlais, Bernard Lucas, Marc Réal et 
Bernard Sautereau. 

 
Excusé : Aimé Colmache. 

ORDRE DU JOUR�� �

���� ���� Vêtements, 

� �� �� �� � Course de Savigny-le-Temple, 

� �� �� �� � Rallye de Combs-la-Ville, 

� �� �� �� � Camion, 

� �� �� �� � Pique-nique, 

� �� �� �� � Finances. 
 

� �� �� �� � Vêtements : 
- Les membres du Bureau sont à l’écoute des idées, conseils et desiderata des adhérents en ce qui concerne la tenue 
2005. 
- Sans pour autant écarter Noret, Didier Langlais est en contact avec d’autres fournisseurs. Il serait notamment 
intéressant de trouver un ou des fabricants capables de fournir des réassortiments en petite quantité. (Actuellement 
Noret ne peut le faire qu’à partir de 30 pièces). 
 

� �� �� �� � Course de Savigny-le-Temple : 
- Au niveau financier, le bilan est positif et fait ressortir un gain de 207,34 € (chiffres fournis par 
Bernard Sautereau). 
- Sur le plan sportif deux places de 5e (Serge Dourthe et Christian Thonnelier) et un prix d’équipe 
(Bernard Fréquelin, Christian Thonnelier et Philippe Marafin) sont venus récompenser le V.C.S. 
- 108 concurrents ont participé aux compétitions et aucune chute n’a eu lieu. 
- Petit bémol : 22 adhérents ont participé à l’organisation (certains ayant eu le mérite d’avoir deux casquettes : celle 
de compétiteur et celle d’organisateur !). Bernard Sautereau pose la question de savoir si l’ensemble du club est 
motivé pour organiser un rallye en 2005 ? Imaginer 22 personnes pour une telle organisation relève de l’onirisme ! 
 
� �� �� �� � Rallye de Combs-la-Ville : 
- Ce rallye ne s’est pas déroulé dans les meilleures conditions. 
Cette désorganisation est sans doute à imputer aux conditions climatiques, notamment un très fort vent de face qui 
a éparpillé le V.C.S. tout au long du circuit ! Gageons que les futurs rallyes, si la météo est clémente, se dérouleront 
plus sereinement ! 
 
� �� �� �� � Camion : 
- Celui-ci n’est pas en adéquation avec sa carte grise.  
En effet, celle-ci stipule « deux places ! » et la catégorie « utilitaire ». 
- Bernard Lucas se chargera de le faire vérifier par un garagiste, lequel fournira un « certificat de conformité » pour 
cinq places. 
- La carte grise sera à nouveau présentée en préfecture afin que celle-ci donne son homologation pour cinq 
personnes. 
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� �� �� �� � Pique-nique : 
- Date : 13 juin 2004. 

- Pr ix : 30 € par  personne (10 € pour  les enfants de moins de onze ans). 

- L ieu : Lorr is, dans le Loiret. 

- Distance : 117 km. 
 
- Le coût du car des accompagnateurs/accompagnatrices sera pris en charge par le club. 
Didier Langlais se charge de démarcher des sociétés de transport en commun. 

 - Dépar t des cyclistes : 6 h 30.  

- Rendez-vous impératif à la Ferme (repas 12 h 30 !) 

- Dépar t du car  : 9 h 00* .   

- Dépar t retour  : 17 h 45*. Arr ivée vers 19 h 45. 

*  Les horaires vous seront précisés par courrier. 
 
- Pour la protection des vélos (au retour), prévoir des housses et des couvertures. 
- Afin que Marc Réal puisse réserver un nombre ferme de couverts auprès du restaurateur, les adhérents enverront 
le plus rapidement possible à Bernard Sautereau leur chèque libellé à l’ordre du « Vélo Club Sénart ».  
- Les places dans le car étant limitées il n’y a pas lieu de perdre du temps ! 
Dans le cas d’une météo pluvieuse le repas reste maintenu. Les plus courageux pouvant toujours y aller à vélo ! 
 
- Bernard Lucas adressera un courrier à chaque famille pour plus de détails sur cette traditionnelle partie de 
campagne de notre association. 
 
� �� �� �� � Bilan financier  : 
- Bernard Sautereau fournit un état détaillé des finances du Vélo Club Sénart. 
Il apparaît, à ce jour, un solde débiteur de – 1354,22 €. La vocation du V.C.S. n’est pas de faire des bénéfices et 
celui-ci n’est pas en péril. Il n’empêche que nous devons tous être très vigilants surtout si en 2005, des sponsors ne 
renouvellent pas leurs aides. 
 
Prochaine réunion le jeudi 6 mai 2004. 
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Présents :  Gilbert Cavalli, Bernard Fréquelin, Didier Langlais, Bernard Lucas, Marc Réal et 
Bernard Sautereau. 

Excusés :  Guy Calvez et Aimé Colmache. 
 
ORDRE DU JOUR : 
 

 � �� �� �� � Pique-nique, 
 
 � �� �� �� � 2 groupes, 
 
 � �� �� �� � Banquet, 
 
 � �� �� �� � Forum des associations, 
 
 � �� �� �� � Divers. 

 
� �� �� �� � Pique-nique - 13 juin 2004 à Lorr is :  

- A ce jour : 39 adultes et 8 enfants sont inscrits à la fête du club. Le Bureau fixe à 10 euros le repas des 
enfants de moins de 11 ans, la différence sera réglée par la trésorerie.  

 
- Les cyclistes ont rendez-vous sur le parking « Champion » face à la résidence Talma à proximité du rond-

point de Wittlich à 6 h pour un départ à 6 h 30 afin de couvrir les 120 km prévus à une allure raisonnable. 
 

- Un arrêt café est prévu à mi-parcours. 
 

- Ils seront suivis du camion (pour  rappel : le camion ne peut transpor ter  qu’une seule personne en plus 
du chauffeur). 

 
- Les accompagnateurs ont rendez-vous au même endroit que les cyclistes à 8 h 45 pour un départ à 9 h. 

Un arrêt touristique est prévu face au château de Fontainebleau, visite des jardins et rafraîchissement si le 
temps imparti le permet. 

 
- Le car peut contenir 58 personnes et 20 vélos. 

 
- Coût du car (payé par le V.C.S.) 566 € plus le repas du chauffeur. 

 
- Le retour des accompagnateurs se fera à 17 h 45. 

 
� �� �� �� � 2 groupes : 

- A la demande du vice-président Bernard Sautereau sur l’organisation des sorties, le président Didier 
Langlais a officialisé le 2e groupe avec l’approbation du Bureau. 
Cette question faisant office de débat a permis à l’ensemble des délégués du Bureau de s’exprimer et 
d’apporter leur contribution à un problème de fond touchant notre club. 

 
- Les deux groupes partiront ensemble mais leurs parcours divergeront rapidement afin qu’ il n’y ait pas 

d’ambiguïté. 
 

- Les distances et les vitesses seront différentes. 
 

- Les capitaines de route auront la lourde tâche de faire respecter l’allure des groupes en fonction des forces 
en présence et de respecter l’ itinéraire et la distance certifiés au départ. 
Nous comptons sur la bonne volonté de chacun pour les aider dans cette mission afin que règne dans notre 
club cet esprit d’amitié sportive qui symbolise le V.C.S.  

 
- En fonction de sa forme du moment, un adhérent pourra muter d’un groupe à l’autre, d’un dimanche à 

l’autre. Il s’engagera alors à respecter les règles du groupe choisi. 
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- Lors des rallyes, le 2e groupe partira une demi-heure avant le 1er  groupe.  

Dans la mesure où le 1er groupe rattrape le 2e, le dernier tronçon se fera en commun. 
Cqfd… 

 
� �� �� �� � Banquet : 

- Il aura lieu le 13 novembre 2004 à la salle des Fêtes de la mairie de Brunoy. 
 
� �� �� �� � Forum des associations de Brunoy - 5 octobre 2004 : 

- Le président Didier Langlais est désireux que le V.C.S. y participe. Sur le principe, le Bureau est d’accord. 
Une réunion aura lieu afin de préparer cette manifestation. Il est évident que la participation de quelques 
adhérents, sur la journée entière, est indispensable. 

 
� �� �� �� � Divers : 

- Les championnats départementaux*  auront lieu le 6 juin 2004 à Autruy-sur-Juine (Loiret). 
Ci-dessous un point du règlement Ufolep : 
- Obligation aux présidents d’association : 
« Chaque association sera tenue de mettre à la disposition de la Commission technique départementale un 
de ses membres à l’occasion du championnat départemental. En cas de non respect de cette obligation, les 
cyclosportifs des clubs concernés ne seraient pas admis à prendre le départ ». 

 
- Le(s) volontaire(s) du V.C.S. se feront connaître auprès du Secrétaire général Bernard Lucas. 
 

*  Ces championnats se dérouleront juste sur la matinée, les courses se succédant de 5 mn en 5 mn sur un circuit de 
13,5 km, 8 catégories d’âge seront au départ et nous espérons, bien entendu, de nombreux coursiers V.C.S. 
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C’est avec joie et, n’ayons pas peur des mots, soulagement que nous venons d’apprendre que le glorieux nom de 
Sautereau continuera de briller dans les pelotons cyclistes. 

Après son grand-père Bernard, fin sprinter, son père, Franck, qui porta haut les couleurs de notre club, voici 
Alexandre Sautereau qui, à n’en pas douter, sera l’avenir du V.C.S. 

Le Bureau et tout notre club souhaitent longue vie à ce futur champion qui vient de naître et s’associent au bonheur 
des parents et grands-parents. 
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Dernier point : le club met à la disposition des cyclistes le camion. Celui-ci suivra le peloton et 

assurera, le cas échéant, un soutien matériel.  
�

9+�  " 
� � >�� 
 " �%�� � � � 
 � � � � ��� " ��  � ! �  " �� � �	 � � � 
 � ��� �� 
� 
 � � � � �� 
 � 
� �� � �� 
� � $/ �
 � � � � � � >�� � � � � �

�  " � � � 
 � 
� � �� �� � �
 � � 	 
 �� 
 � �� � � " � � � � ��� � �
 � � 	 
 �� � � � ��� " �� � *
 � �" �� � �� � 
� " �� � �??�
 � "2�

� � � 
�� " � �� �  * � 
 � �� �%��� � � � " ��� " �� � � � � "" � " �� � 
 �� " �&� � �� � � " �
 � � � " ��  �
 " �� � � � � � " ��� � �
 �� � � " �*
 
� �! 
 ! � � � �� � �

� � � � " �� �  � 
� � $�� � �� � � � �  � 
" � �� � � � � �
 � � 
� � 2�
 
 
Pour tous renseignements concernant cette manifestation, vous pouvez vous adresser directement à l’un 
de vos délégués V.C.S. : 
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Partie à compléter et à renvoyer auprès de votre délégué V.C.S. 
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Ils étaient venus, ils étaient tous là … ou presque ! C’était le 21 mars. 
Défiant l’ordre chronologique, je ne peux m’empêcher de commencer par la fin... Le V.C.S. s’est vu attribuer la 
coupe du plus grand nombre de participants sur route (26 cyclistes enregistrés par l’organisateur) et au moment du 
podium, Daniel Chochoy me proposa d’être le représentant du club. Nous avions manqué le coche de peu l’année 
passée, mais grâce à l’effort collectif, nous voici cette fois récompensés ! Il y avait environ 350 participants, dont 
une centaine sur le 110 kilomètres. 
 
Pour se donner des chances de ne pas rentrer trop tard, il convient de partir tôt ! 
Rendez-vous avec Daniel … qui n’arrive pas. A l’arrivée de Gilbert, je le charge de dire à Daniel que je suis parti. 
Et à 7 h 20, je m’élance sur le 110 kilomètres. 
 
Tout baigne et en une heure, me voilà à Blandy-les-Tours. J’ai le privilège d’ inaugurer la table en étant le premier à 
passer. C’est bien la première fois qu’à vélo, je suis le premier ! En route pour Echou où j’arrive peu après  
9 heures. Je suis étonné de tant d’aisance et de rapidité. Mais les difficultés ne font que commencer. Éole a décidé 
ce matin-là de se montrer énergique. Oh qu’elle est pénible la route du retour ! Je n’ose m’ imaginer qu’ il va en être 
ainsi jusqu’à Combs, histoire de me remonter le moral ! Qu’ il est dur le passage devant le Fief des Époisses avant 
d’arriver à Bombon ! 
 
L’arrêt à la ferme fortifiée de Mainpincien est le bienvenu. Chacun exprime à sa façon la difficulté à vaincre  
le vent. Il reste encore une trentaine de kilomètres avant l’arrivée. Et pas grand chose pour s’abriter. Commentaire 
très pertinent d’un cyclo entendu à Mainpincien : « la Brie sans le vent, ce ne serait pas la Brie ! ». Il a certes bien 
raison, mais je préfèrerais qu’ il ait tort ! Sur le plateau, en arrivant à Évry-les-Châteaux, le compteur affiche  
14 km/h. A peine croyable ! Je rentrerais bien par le chemin le plus court, mais l’organisateur a rallongé un peu 
puisqu’ il nous fait bifurquer à droite à Évry pour rejoindre Brie-Comte-Robert et rentrer par Villemeneux. Un peu 
avant Brie, j’entends qu’on m’appelle. C’est Daniel Chochoy qui me rattrape. Il a eu la chance de faire une partie 
du trajet avec des gars du CSM 13 alors que j’ai fait l’ intégralité du parcours seul. Et avec un tel vent contraire,  
"ça use" ! 
 
Mais quelle satisfaction à l’arrivée ! 
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La nuit a été courte mais il fallait bien encourager nos rugbymen dans leur victoire sur le XV anglais ! Pas de 
chance, le changement d’heure avait lieu aussi cette nuit-là et réduisait d’une heure le temps de sommeil ! 
 
Daniel et moi avons rendez-vous à 6 h 30, et à cette heure matinale, il fait nuit et … froid. Le thermomètre annonce 
une température juste négative quand nous arrivons à Vert-le-Grand après un petit errement dans la campagne entre 
Villabé et Lisses. Préparation des vélos dans le parking et en route pour le gymnase où a lieu l’ inscription. Pas le 
temps d’admirer le château de la Saussaie situé impasse du stade. Une magnifique boule rouge monte sur l’horizon 
promettant un réchauffement prochain, mais en attendant, nous nous élançons dans la froidure matinale pour un 
périple de 115 km. Heureusement que Daniel, toujours prévoyant, a du supplément au niveau de l’équipement, ce 
qui me permet de me protéger les oreilles, sinon mes cartilages latéraux n’auraient pas résisté au froid ! 
 
Ça roule tout doux dans la plaine vers Ballancourt et Itteville. On rattrape un groupe de 2 cyclos dans lequel Daniel 
devine une femme. Après une petite erreur de parcours vite réparée, nous nous rendrons compte qu’ il avait vu juste. 
Mais nous nous apercevrons également très vite que si la dame ne roule pas très fort sur le plat, elle sait être coriace 
dans la bosse de Bouville qu’elle monte en totalité en danseuse sans paraître le moins du monde essoufflée ! 
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Bien content d’arriver en haut ! Je les laisse continuer à leur rythme tandis que le groupe se reforme de l’arrière. 
Mes bouts de doigts qui étaient froids jusque-là commencent à fourmiller… Bon sang ! La bosse a eu au moins des 
vertus circulatoires ! 
 
Premier contrôle devant le cimetière de Moigny-sur-École. Bien des générations nous ont précédés ici puisque 
Moigny possède deux sites de gravures rupestres dont « la grotte au violon ». C’est également ici que se trouve 
la dernière carrière de grès, les vallées de l’Essonne et de l’École ayant été massivement exploitées depuis 
Philippe Auguste pour le pavage des rues de Paris. 
Pour l’ instant, c’est la table bien garnie, en qualité et quantité, qui satisfait tout le monde. Daniel ingurgite son 
traditionnel café tandis que j’ai une faiblesse pour les petites madeleines aux fruits secs. Le soleil a déjà fait son 
œuvre et il commence à faire meilleur. 
 
Passage à Arbonne où nous sommes trois à aborder la bosse. Nous empruntons ensuite la route à travers la forêt de 
Fontainebleau pour revenir par les gorges de Franchard et atteindre le contrôle situé à Barbizon. 
Après Nainville-les-Roches, nous rentrons par la petite bosse de Champcueil, pas par le raidard qui affiche au 
moins 15% et par lequel se termine la Jacques Gouin ! 
 
A Mennecy, petite hésitation car des plaisantins ont enlevé le fléchage. Nous optons tout d’abord pour la direction 
de la gare, mais en fait le retour se fait par Echarcon. Une dernière petite bosse et nous voilà sur le plateau, de 
retour à Vert-le-Grand. 
 
Il est déjà un peu tard et le tirage des lots est en cours. Mais il n’est jamais trop tard pour une petite restauration 
après l’effort. Nous ne participons pas à l’apéritif qui se prépare et repartons pour Brunoy. 
 
Le tableau affiche 850 participants sur quatre circuits proposés. Nous noterons l’excellent fléchage tout au long de 
l’ itinéraire, avec une pancarte avant et après chaque changement de direction. Avec trois ravitaillements de qualité 
sur le parcours, nous retiendrons ce rallye comme une bonne adresse au guide "ChochoyMillot". 
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- Dimanche 4 avril, rallye de Moissy-Cramayel, rendez-vous avec les copains à 7 h 30 pour le 120 km. 
- 6 h 45 : je suis sur mon vélo flambant propre. 
- 7 h 15 : retour maison trempé et sale. 
Fin du premier acte, le rallye de Moissy commence bien ! 
 
Après une pose café, séchage du bonhomme, essuyage du vélo et avec un encourageant « complètement fou » de la 
part de mon épouse, je repars direction Moissy. Pouf-pouf… On recommence tout. Début du deuxième acte. 
 
Sur le lieu de départ, c’est le mur des lamentations. Les organisateurs se désolent devant la désaffection des 
participants et chacun y va de ses explications : « Il a plu trop tôt ; il a plu trop tard ; la météo s’est encore plantée ; 
faudra qu’on organise plus tard dans la saison ; de toute façon, c’est bien connu ma bonne dame, y’a plus d’saison ; 
tout fout l’ camp ». Enfin bref, les pauvres, ils ont le moral dans leurs chaussettes humides et un déficit d’euros non 
négligeable. Par contre, partant du principe que « moins y’a d’monde, plus y’a d’ riz » les participants seront bien 
nourris. Devant ces fortes paroles, dans un préau désert, je m’ inscris néanmoins pour le 60 km. Mon masochisme 
ayant ses limites, la météo capricieuse et le fort vent me rendent prudent. La seule nouvelle encourageante c’est que 
cinq V.C.S. se sont engagés sur le 90 km. Nous serons donc six sur l’épreuve et avec un peu de chance nos routes 
se croiseront. Hélas, trois fois hélas, dès le départ je ne vois pas le fléchage et me perds  
la-men-ta-ble-ment ! Mauvaise vue et sens de l’orientation nul font, définitivement, de moi une taupe pédalant ! 
A quand le GPS sur nos vélos ? 
 
Au hasard de mes pérégrinations, je rencontre l’ami Le Bigot. Quelle bonne surprise ! La solitude commençait à me 
peser. Au gré de notre cheminement, de temps à autre, nous croisons le fléchage du rallye. Sont-ce les flèches du 
60, 90 ou 120 km ? Honnêtement je ne leur ai pas posé la question. Et puis je m’en fous, ma seule obsession, en ce 
jour d’Éole, c’est de bien prendre la roue de Jean-Claude et de ne surtout pas la lâcher. Vous connaissez notre 



 

La gazette V.C.S. mai 2004 Page 10/24 

camarade, quand il roule, il roule, il ne fait pas semblant et ne demande de relais à personne. Ca tombe bien car 
aujourd’hui « mon nom est Personne ». 
 
Enfin, vaille que vaille ce jour-là, j’ai quand même fait mes 100 km. Je n’ai jamais vu les cinq V.C.S., ni les postes 
de contrôle. Je n’ai jamais revu Moissy, ni même Cramayel mais je pourrai dire : j’ y étais. Rentré chez moi, 
Jacques Brel chantait une nouvelle version de sa chanson : « T’as voulu voir Moissy et t’as vu Le Bigot ». 
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En ce dimanche ensoleillé, les troupes du V.C.S. sont mobilisées sur tous les fronts. En effet, cette fin de semaine 
est riche en événements cyclistes et la météo si capricieuse ces derniers week-ends semble se prêter à notre jeu 
favori. 
La riche participation du V.C.S. au traditionnel rallye Mennecy-Montargis-Mennecy est la plus belle réponse que 
notre club puisse apporter aux éternels insatisfaits de l’état de santé du Vélo Club Sénart. Désolé les gars, notre 
club va bien et il le prouve sur le terrain ; prenez sa roue, vous ruminerez moins, le club vous ouvre la route et le 
vent est léger aux bonnes volontés. 
Le peloton du V.C.S. est emmené par le président Didier Langlais qui s’est particulièrement investi sur la 
mobilisation de notre club à ce rallye de longue distance (200 km). Puis vient celui dont on ne vante plus les 
exploits, notre doyen : Henri Bonnes. Le nouveau « jeune retraité » : Robert Charrannac ; puis, celui qui par sa 
verve littéraire élève notre gazette aux nourritures familiales : Gilbert Cavalli ; accompagné de notre seyant 
collègue de Bureau : Aimé Colmache. Des sportifs sympas, adeptes du ski de fond et de triathlon : Sylvie et Michel 
Titin-Schnaider (ils ont participé cette année à la célèbre course nordique « La Vasaloppet ») ; Serge Dourthe, « un 
vrai coursier » ; Bernard Averty, « le résistant, dur au mal, collé à la roue mieux que votre dossard » ; Daniel 
Chochoy, « le parfait cyclo avec l’élégance en prime ». 
Si les anciens du V.S.C. forment l’ossature principale de ce groupe, des jeunes arrivent … et ils vont vite ! Philippe 
Marafin, Marc Metayer, « des néo coursiers dont nous suivrons les exploits dans les courses » ; Claude Tottereau, 
« le vieux soldat, fidèle des fidèles à toutes les campagnes du V.C.S. » ; Guy Calvez, « en forme, une des 
meilleures roues du club ». 
Nous avons aperçu sur la route notre éditorialiste préféré : Alain Millot, « aussi talentueux sur un vélo que la plume 
à la main ».  
La bonne humeur et la joie de rouler ensemble sous un ciel bleu qui par miracle aurait chassé tous les nuages 
assombrissant notre vie ne seraient rien sans la présence de notre Pierrot national, Pierre Pigaglio, « le bien nommé, 
toujours prêt à rendre service au club quand le devoir s’en fait sentir ». Pierrot conduit un camion sans âge et sans 
compteur…, pour lui aussi le temps s’est arrêté quelque part entre Mennecy et Montargis.  
 

�
	 � � � 
 � � �� � � � � ��

 
 
 
 

Franceline et Alain sur le petit parcours. 
 
 
 
 
 
 

 Le peloton du 200 km emmené par notre président. 
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Pour nous, il suffit de prendre l’A5 dans le bon sens (et d’avoir un peu d’essence) pour se retrouver moins d’une 
heure après à Sens, ou plus précisément à Saint-Martin du Tertre qui se trouve de l’autre côté de l’Yonne et que les 
amateurs de Chevannes-Sens et retour connaissent bien puisque c’est là, dans la cour du collège Jules Ferry, qu’a 
lieu le casse-croûte. 
 
J’opte pour le plus grand (130 kilomètres) des quatre circuits proposés. Et tout de suite, on est dans le ton avec la 
montée sur Nailly. Petit instant d’émotion en passant près de la massive église Saint-Urbain puisque la famille de 
mon épouse venait séjourner à l’époque de ses grands-parents dans cette bourgade. 
 
Au village suivant de Saint-Sérotin, le circuit de 130 prend son autonomie pour descendre sur Pont-sur-Yonne. 
Je passe sous l’élégant pont-viaduc de la Vanne construit par l’ ingénieur Belgrand sous le second Empire pour 
acheminer les eaux collectées dans la région en direction du réservoir de Paris-Montsouris… On tourne entre 
les pavillons et on remonte sur la colline d’en face ! Et une fois arrivé en haut, le même schéma se répète avec une 
descente en direction de l’Yonne, un court instant le long de la nationale 6 avant de remonter dans le bois de 
Champigny. Je suis content car les routes sont calmes, en bon état, les champs de colza colorés à souhait et la 
fraîcheur matinale s’est déjà estompée. C’est du déjà dit, mais quel bonheur qu’un bonheur aussi simple ! 
 
J’arrive à Lixy, lieu du premier ravitaillement qui se tient à l’abri de l’église. De tout temps, les églises ont offert  
un abri aux pèlerins ! Il faut dire que le vent du nord-est a fait son apparition sans que nous l’ayons sollicité ! 
Après Paroy, au milieu de la forêt se cache une bosse suivie d’une autre à la sortie de Subligny. Puis deux fois de 
suite nous remontons depuis les bords de l’Yonne, de Marsangy puis de Rousson pour atteindre La Haute Épine ! 
Ce rallye mérite décidément bien son nom ! 
 
Arrivée à Villeneuve-sur-Yonne. La traversée de la rivière offre un joli coup d’œil sur l’église Notre-Dame et sa 
belle façade de style renaissance. La route est étroite car le parapet du pont est en travaux. Obstacle inattendu en 
face de la mairie : la fanfare locale est en pleine action et toute circulation est stoppée. Le pandore de service 
m’offre gentiment de passer derrière les musiciens. Je ressors de la ville par la porte de Joigny, une des deux portes 
du XIIIe siècle percées dans l’ancien rempart. Sévère coup-de-cul pour passer sous l’autoroute et longue ascension 
pour arriver à Palteau qui possède un beau château privé. Ce château du XVIIe et du XVIIIe a appartenu au marquis 
de Saint-Marc, gouverneur de la Bastille et a abrité pendant quelques temps l’énigmatique "Masque de fer". 
 
Passage à Dixmont dont l’église possède un beau portail d’entrée, puis arrivée à Les Bordes où se tient le second 
contrôle. Il reste alors moins de 30 kilomètres et encore trois belles bosses, dont la première immédiatement à la 
sortie du village. En cette fin de matinée, je m’aperçois que mon ombre me précède ! Pas de confusion avec le 
célèbre cow-boy, mais cela concrétise que le circuit est maintenant orienté vers le nord et que le vent est de face ! 
Il faut appuyer un peu plus dur pour avancer. Et que fait la route pour aller de Villiers-Louis à Le Haut de Villiers ? 
Et bien, elle monte ! 
 
Après la dernière bosse, j’ai sur la gauche une belle vue sur la ville de Sens et sa fameuse cathédrale Saint-Etienne, 
première des grandes cathédrales gothiques de France ! A partir de là, c’est du plaisir car la route descend sur 
quelques kilomètres avant de traverser Saint-Clément puis Sens et de rallier le point de départ. 
 
Que dire en conclusion ? Tout d’abord que le circuit nécessite des efforts certains pour vaincre l’ensemble des 
raidillons du programme. L’organisateur annonce 1500 mètres de dénivelée sur le parcours de 130 kilomètres. 
Le fléchage, réalisé au moyen d’une double flèche peinte sur la route, est parfait. Il est discret, résiste aux 
prédateurs mais disparaîtra assez vite. A mon avis, le meilleur compromis en la matière ! Situé proche de nos bases, 
j’y suis venu et j’y reviendrai, je l’espère avec d’autres V.C.S. 
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Tout le monde en piste ! En effet, après la Jacques Gouin, cette course ouvre la saison Ufolep cyclosport dans notre 
département. Course de rentrée traditionnelle, mais cette année avec un parcours totalement différent des années 
précédentes. Le circuit beaucoup plus court tourne entre les pavillons. La vigilance est de rigueur sur ce circuit 
de rentrée. Tout le monde reste sur ses gardes et la course est bloquée jusque dans les derniers tours qui sont avalés 
sous une pluie battante. 

Dans ces conditions, nous rendons hommage à notre V.C.S. présent sur l’épreuve en 3e catégorie : Francis Nourry. 
Francis, dont c’était la première course, a pu mesurer la différence entre faire le trou sur une bande de copains 
le dimanche matin et partir en échappée, seul ou accompagné, en compétition avec en chasse, derrière…, une bande 
de fous furieux !  

Il termine 20e dans le paquet. A n’en pas douter, nous retrouverons le garçon avec d’autres ambitions car il ne 
manque pas de talent. 
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Loin de ses terres, Bernard Fréquelin est prêt à en découdre, sans haine et sans armure, la seule arme dont il dispose 
est son vélo, celui-la même qu’ il compte bien mener à la victoire. 

La position sera difficile à prendre tant le terrain est accidenté. Qu’ importe Bernard a les moyens de ses ambitions, 
nous en sommes témoins pour l’avoir suivi à l’entraînement cet hiver. 
Et il roule, il roule, il roule… de jour, mais la nuit a sa préférence, ces moments d’obscurité et de solitude sont 
propices à l’éclosion du talent qui tarde à percer. 

Pour cette première course de la saison, Bernard n’a pas choisi la facilité, mais il se sent fort, chaque tour voit 
son lot de coursiers diminuer. Pour l’emballage final, ils ne sont plus que15 coursiers sur les 60 au départ 
de l’épreuve. 

Le sprint est houleux et Bernard ressent les efforts consentis tout au long du parcours. Il est tenaillé par des 
crampes au plus mauvais moment, dommage, elles n’étaient pas invitées au festin et elles privent notre champion 
de dessert. Qu’ importe, la saison ne fait que commencer et les lendemains qui chantent s’afficheront dans 
la gazette ! Bernard rentrera dans le paquet des 15 hommes les plus en vue sur ce circuit difficile, vallonné et 
balayé par le vent. 

La suite vous la connaissez, notre Bernard national réalise le meilleur temps du V.C.S. sur la 77, excepté  
la crevaison en fin de parcours de Christian Thonnelier, ce qui confirme qu’un entraînement bien maîtrisé est 
payant quelle que soit la distance. Mais pour tenir ce programme, il faut allier la ténacité et le courage et 
assurément Bernard Fréquelin possède ces deux qualités. 
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Cette course de Seine-et-Marne ne laissera pas de bon souvenir à notre coursier : Jean-Hugues Baillier. Dès 
le premier tour Jean-Hugues repousse un coursier du T.A.C., puis il est de nouveau accroché par le même coursier 
au-delà des principes sportifs qu’on doit respecter en compétition sans mettre en danger les concurrents. 
Jean-Hugues chutera de ce fait et pliera le cadre de son vélo. 

Nos autres V.C.S. se battent contre l’ inertie du peloton : Bernard Fréquelin, engagé en 3e catégorie, et 
Francis Nourry assureront seuls la poursuite du peloton derrière le groupe d’échappés. 
Ils prendront une méritoire 20e place. 

Le président de course a donné un avertissement au coursier du T.A.C. Espérons que ce genre de geste ne se 
reproduira plus. Hélas, cette attitude est trop fréquente sur nos tourniquets… 

Pour la petite histoire, le coursier*  coupable a lui-même plié son vélo au moment du sprint à Moissy. 
 
*  - non Gilbert ! même pour une Leffe, je ne divulguerai son nom, …bien que ? 
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Après une « trop longue » absence en compétition, Jean Motreff est de retour et quel retour ! 

Le futur jeune retraité a des jambes de feu sur le circuit de Beaumont. Le tracé est une boucle de 6 km avec une 
bosse qui se passe en puissance sur la « grosse ». Dix tours seront nécessaires pour départager les prétendants à la 
victoire. 

Au 5e tour, 7 hommes partent en échappée, derrière rien ne bouge. Jean sent immédiatement le piège des courses 
d’équipes d’autant qu’ il est le seul V.C.S. sur ce circuit qu’on ne peut, il est vrai, qualifier de proximité. Jean part 
en chasse patate mais il est mal accompagné. En effet, son collègue de galère ne peut effectuer le travail nécessaire 
pour rentrer. Qu’ importe, malgré un fort vent défavorable, Jean assure le relais seul jusqu’au bout. Le peloton battu 
ne reviendra jamais. Jean est sur les talons des échappés, mais seul contre ce vent, cela devient difficile. Il est 
récompensé par une belle 8e place. Pour une rentrée, bravo l’artiste ! 

Moralité cycliste à usage des néo-coursiers du V.C.S. : l’ initiative en course est toujours payante, un jour ou l’autre, 
aux coursiers qui refusent de subir.  
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Jean Motreff aime décidément le Loiret… 

Dorénavant, il aura tout le loisir de faire connaître le maillot du Vélo Club Sénart en signant de belles victoires sur 
le territoire national et pourquoi pas envisager l’Europe élargie (celle des 25 états) et puisque nous sommes à 
l’heure de la mondialisation, ne pourrait-il pas imposer le maillot du V.C.S. comme référence cycliste à un 
championnat du monde ? Camping-car indispensable à ce vaste projet sportif, pour le carburant, voir le trésorier du 
V.C.S… 

Jean prend la 9e place de cette course tout en étant gêné au moment du sprint. La forme est là … 
- Vas-y Jeannot elle est à toi ! 
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Pour y participer tous les ans, les V.C.S. connaissent très bien ce circuit. D’ailleurs certains s’y entraînent le mardi 
et le jeudi pour avoir du rythme. Ce circuit est un régal pour les rouleurs et, bien sûr, les sprinters. Trois courses sur 
quatre se termineront au sprint et toutes les catégories approcheront ou dépasseront les 40 km/heure ! 

Serge Dourthe a choisi d’accompagner Christan Thonnelier en 3e catégorie. Pas de problème pour cet ancien 1re 
caté ! …c’était hier Serge ! Les chutes se multiplient dans ce peloton fort de 105 coureurs. Nos deux coursiers ne 
font pas le sprint, ils terminent néanmoins ex aequo à la 20e place ! 

Nos Grands sportifs subiront la course sur le même plan, décidément cela va trop vite pour passer devant et surtout 
trop dangereux : 95 coursiers. Les deux premiers tours sont fatals à Pierre Manceaux. Sur la ligne droite, mon 
compteur affiche 53,7 km/h … j’hallucine en G.S. ? 

Noël Ciscar et Bernard Fréquelin frôlent la chute à trois tours de l’arrivée. Heureusement tout rentre dans l’ordre au 
sprint, nous avons mis les freins, tranquille, … et prenons ensemble la 20e place. 
Bernard Lucas 20e , …. 

Daniel n’oublie pas de me classer, d’accord 20e, c’est pas terrible… 
 
 
Cela dit, encore une fois, amis coursiers, transmettez-nous vos résultats. C’est la façon la plus simple de 
connaître vos exploits et d’en faire par ticiper  tous les copains du club à travers notre journal.   
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Les Grands Sportifs au départ ! 
 
Un moment de stress, sous l’œil vigilant du commissaire 
Le Bigot. 
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Contrairement à la discipline « rallyes et brevets cyclotouristes », le V.C.S. n’a pas d’animateur désigné, chargé de 
promouvoir et de coordonner le programme de tous ceux qui participent aux épreuves cyclosportives. 
 
Aussi pour connaître les résultats du club dans cette discipline, ce n’est pas chose facile. En plus du bouche à 
oreille, il faut parcourir les classements publiés dans les différentes revues cyclistes. 
 
Cette pêche aux résultats n’est pas miraculeuse et ne garantit pas l’exhaustivité de la représentation V.C.S. dans les 
cyclosportives. Vous trouverez  ci-après les premiers résultats de la saison. 
 
Date/Epreuve/L ieu Par ticipants V.C.S. Temps Classement scratch Classement  

dans la catégor ie 
7 mars Le Bisou  
Bourg-en-Bresse 

Christian Thonnelier 4 h 33 mn 213 6 

24 avril La Ronde 
Castraise 

Christian Thonnelier 5 h 56 mn 366 33 

 Bernard Fréquelin 4 h 34 mn 391 83 
4 avril Jean-Hugues Baillier 4 h 38 mn 470 63 
La 77 Christian Thonnelier 4 h 45 mn 510 33 
Melun Michel Ramet 4 h 54 mn 630 65 
 Daniel Chochoy 5 h 05 mn  723 24 
 
Des V.C.S. ont peut être participé à d’autres cyclos ? 
 
Pour les mois à venir, le choix ne manque pas. En Île-de-France, plusieurs cyclos sont annoncées :  

- la Chevreuse-en-Yvelines, le 20 mai. 
- la Cyclauto, le 20 juin. 
- la Stephen Roche, en septembre. 

 
Pour les cyclos de province, il y a vraiment l’embarras du choix. Selon son entraînement, selon ses aptitudes, 
chacun peut opter pour des cyclos vallonnées, de moyenne montagne ou de haute montagne.  
 
Quelques V.C.S. ont déjà annoncé leur programme prévisionnel. Alain Millot va défier la montagne en participant 
aux Trois Ballons et à la Marmotte. Sur cette épreuve il sera accompagné de Serge Dourthe et de Daniel Chochoy. 
Didier Langlais, Robert Charrannac, Thierry Vialle, Marc Métayer représenteront le V.C.S. sur L’Étape du Tour. 
Christian Thonnelier a inscrit plusieurs cyclos à son programme estival. 
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"Cyclisme et PréventionL est une association ayant pour objectif d©agir auprès des décideurs pour améliorer la 
sécurité des cyclistes. Soixante clubs et plus de cinq cents adhérents représentent le collectif "Cyclisme et 
Prévention". 
 
Une pétition a déjà recueilli plus de huit mille deux cents signatures. 
 
Le Vélo Club Sénart pourrait faire passer son message et apporter des suggestions concrètes à cette association. 
Cette proposition permettrait, outre de faire connaître notre club, de tisser un lien national de solidarité autour d©un 
principe de base : "Pratiquer le vélo sans risquer sa vie". 
Pour cela il y a des moyens élémentaires qu©il faut défendre, suggérer et construire auprès des autorités publiques.  
Je pense, en priorité, au réseau routier intéressant plus particulièrement les cyclistes qui a été réduit à une peau de 
chagrin avec l©extension des mégapoles. L©élargissement des chaussées aux abords de ces villes est un exemple de 
la recrudescence du flux automobile et de l©augmentation de la vitesse. 
 
Nous pouvons en juger tous les dimanches matins où nous sommes contraints de rechercher de plus en plus loin un 
espace de paix et de sécurité. 
 
Pourquoi ne pas suggérer aux autorités publiques, à nos élus… ils vont bientôt d©ailleurs nous solliciter, la 
restitution d©un réseau routier propice aux loisirs cyclistes ? Dans la proportion de notre spoliation ; il en est ainsi 
de la replantation d©arbres après une tempête ou lorsque l©extension urbaine ampute la forêt. 
 
La protection et la défense de nos petites routes sont capitales pour notre sécurité ! Comme il en est des chemins de 
nos villes que certains n©hésitent pas à accaparer pour agrandir leur propriété sous les prétextes fallacieux - que plus 
personne ne passe par ici ou… des rôdeurs peuvent s’ introduire chez moi par ce chemin ! 
 
La défense du droit public touchant à la sécurité et à l©intérêt commun n©est pas seulement une démarche 
associative ou une manifestation politique. « C©est un devoir civique, notre capacité de mobilisation face aux 
réductions de notre liberté et de notre sécurité est la garantie même, demain, de notre existence cycliste. » 
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Notre camarade Olivier Fleury (01.69.39.03.16 ou grandbleu75@msn.com) nous annonce : 
 
-Je vends un home-trainer Tacx 1670 acheté en 2002. Je ne l’ai pratiquement jamais utilisé, sinon moins de dix 
fois. Toutes les fonctions sont paramétrables avec un compteur sophistiqué précisant toutes les mesures dont celle 
de la cadence de pédalage. 
L’appareil est silencieux, il est muni d’un rehausseur Tacx sur la roue avant. 
Prix d’achat : 300 €, cédé à 150 €. 
 
-Je vends une roue arrière de marque Cannondale R800, taille 700, moyeu Coda, attache rapide Coda, jante CXP23 
à 32 rayons, croisés du côté roue libre et droits du côté levier de blocage. Utilisée sur 2000 km, cette roue est 
vendue sans cassette et sans pneu. 
Prix demandé : 100 € … à débattre. 
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L’expression « les forçats de la route » est apparue sous la plume d’Albert Londres dans les articles qu’ il a 
consacrés au Tour de France de 1924, publiés dans le "Le Petit Parisien" et où il est sans doute le premier à 
dénoncer le dopage. 
 
Dans sa chronique datée du 27 juin 1924, il évoque un échange dans un café entre lui et trois coureurs qui viennent 
d’abandonner : les deux frères Henri et Francis Pélissier et Ville. Albert Londres s’adresse d’abord à Henri 
Pélissier, l’aîné des deux frères : 

« - Que s’est-il passé ? 
- Ce matin, à Cherbourg, un commissaire s’approche de moi et, sans rien dire, relève mon maillot. Il s’assurait 

que je n’avais pas deux maillots. Je n’aime pas ces manières, voilà tout. 
- Qu’est-ce que cela pouvait lui faire que vous ayez deux maillots ? 
- Je pourrais en avoir quinze, mais je n’ai pas le droit de partir avec deux et d’arriver avec un. C’est le règlement. 

Il ne faut pas seulement courir comme des brutes, mais aussi geler ou étouffer. Ça fait également partie du 
sport, paraît-il. 

- Et votre frère ? 
- Mon frère est mon frère, pas, Francis ? Francis roulait déjà, j’ai rejoint le peloton et dit : « Viens Francis !      

On plaque ». 
- Et cela tombait comme du beurre frais sur une tartine, dit Francis, car, justement ce matin, j’avais mal au ventre 

et je ne me sentais pas nerveux… 
- Et vous, Ville ? 
- Moi, répond Ville, qui rit comme un bon bébé, ils m’ont trouvé en détresse sur la route. J’ai « les rotules en os 

de mort ». 

Les Pélissier n’ont pas que des jambes, ils ont une tête et, dans cette tête, du jugement. 

« - Vous n’avez pas idée de ce qu’est le Tour de France, dit Henri, c’est un calvaire. Et encore, le chemin de croix 
n’avait que quatorze stations tandis que le nôtre en compte quinze. Nous souffrons du départ à l’arrivée. 
Voulez-vous voir comment nous marchons ? Tenez… » 

De son sac il sort une fiole. 

« - Ça, c’est de la cocaïne pour les yeux, ça, c’est du chloroforme pour les gencives… 
- Ça, dit Ville, vidant aussi sa musette, c’est de la pommade pour me chauffer les genoux. 
- Et les pilules ? Voulez-vous voir des pilules ? Tenez, voilà des pilules ». 

Ils en sortirent trois boîtes chacun. 

« - Bref, dit Francis, nous marchons à la « dynamite ». 

Henri reprend : 

« - Vous ne nous avez pas encore vus au bain à l’arrivée. Payez-vous cette séance. La boue ôtée, nous sommes 
blancs comme des suaires, la diarrhée nous vide, on tourne de l’œil dans l’eau. Quand nous descendons de 
la machine, on passe à travers nos chaussettes, à travers notre culotte, plus rien ne nous tient au corps… 

- Et la viande de notre corps, dit Francis, ne tient plus à notre squelette… 
- Et les ongles des pieds, dit Henri, j’en perds six sur dix, ils meurent petit à petit à chaque étape. 
- Eh bien ! Tout ça – et vous n’avez rien vu, attendez les Pyrénées, c’est le hard labour – tout ça, nous 

l’encaissons. Ce que nous ne ferions pas faire à des mulets, nous le faisons. On n’est pas des fainéants mais  
au nom de Dieu, qu’on ne nous embête pas. Nous acceptons le tourment, nous ne voulons pas les vexations ! 
Je m’appelle Pélissier et non Azor. Le sport devient fou furieux… 

- Oui, dit Ville, fou furieux ! » 

Un gosse s’approcha : 

« - Qu’est-ce que tu veux, mon petit ? fait Henri. 
- Alors, monsieur Pélissier, puisque vous n’en voulez plus, qui va gagner maintenant ? » 
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Le journal L’Équipe du 10 avril 2004 relate sur une pleine page (p. 12) les difficultés de l’équipe Cofidis avec 
le titre suivant « Cofidis s’auto-suspend ». Un long article relatif à la situation présente, due pour une bonne part 
aux révélations de Philippe Gaumont, précise les raisons de la non participation des coureurs aux diverses épreuves 
à venir dont Paris-Roubaix. On y trouve également un rappel de la chronologie des évènements depuis janvier 2004 
ainsi qu’un historique des tourments de Cofidis dont la culpabilité de Casagrande et de Vandenbroucke dans des 
affaires de dopage plus anciennes. 
 
L’éditorial du quotidien sportif traite également de ce sujet en rappelant le dossier paru dans le même journal la 
veille, dossier assez révélateur et complet sur « cette nouvelle secousse majeure dans le cyclisme ». Le rédacteur de 
l’éditorial fait l’éloge de la décision de Cofidis de se retirer jusqu’à nouvel ordre, comme L’Équipe l’avait suggéré 
le 9 avril. 
 
Et puis on trouve, en page 13, un article de deux petites colonnes relatant que la championne du monde en salle du 
200 m, Anastasia Kapachinskaïa, a été contrôlée positive à un stéroïde anabolisant. L’article précise que Poutine ne 
va pas être content et que tout ceci déteint sur l’ensemble de l’équipe russe aux championnats indoor où elle a 
remporté 19 médailles, dont le 200 mètres le plus rapide de l’histoire couru par l’athlète impliquée… 
 
Et on lit un peu plus loin, dans le même article, qu’aux récents championnats du monde de Paris, l’Américaine 
Kelli White avait remporté le 200 mètres mais, elle aussi, a été convaincue de dopage. La procédure d’ investigation 
suit son cours, mais, si cette athlète venait à être déclassée, c’est logiquement la seconde qui se verrait attribuer la 
médaille d’or. Et cette athlète n’est autre que … Kapachinskaïa ! Cela devrait faire les affaires de Muriel Hurtis qui 
s’était classée quatrième et qui pourrait récolter la médaille d’argent sur le tapis vert car, si Kelli White était 
disqualifiée, on ne donnerait tout de même pas la médaille d’or à une autre athlète également convaincue de 
dopage ! A suivre… 
 
Au fait, avons-nous tous noté que les premiers coureurs de Paris Roubaix ont, avec vent de face sur la totalité du 
parcours et 26 secteurs pavés, bouclé les 261 kilomètres en 6 h 45 minutes, soit à la moyenne d’environ  
38,66 km/h ? Les connaisseurs apprécieront ! 
 
Enfin, si le dopage dans le cyclisme est traité sur toute une page dans L’Équipe - tandis que le même mal dans 
l’athlétisme ne mérite que deux colonnes d’une quarantaine de lignes - c’est peut-être aussi que le dopage dans le 
cyclisme fait plus vendre ! Cela n’engage que moi ! 
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Modigliani alcoolique, Baudelaire opiomane, Sartre cocaïnomane, Bob Marley fumeur de cannabis… Malraux… 
Gainsbourg… Rimbaud… Tous ces gens ont goûté aux paradis artificiels et, sous l’emprise de drogues, ont créé 
des œuvres qu’ ils n’auraient peut-être pas produites dans des états dits normaux. Consommateurs d’art lambda, 
nous ne les jugeons pas et même, bien souvent, nous nous réjouissons qu’ ils aient usé et abusé de ces substances 
illicites pour notre plus grand régal culturel. 
 
Alors pourquoi fustige-t-on les sportifs qui, sous l’emprise de drogue, sont aussi créateurs d’émotions ? Le sportif, 
à nos yeux, c’est celui qui est fort, plus fort que la moyenne. C’est le plus grand, le plus beau, le plus musclé. C’est 
le forçat de la route, c’est Ironman, c’est celui qui a une santé de fer. Bref c’est celui que l’on ne sera jamais. Or, 
le dopage, c’est la négation même de la santé ; c’est alors que l’on est tout dépité d’apprendre que Superman, notre 
héros, fonctionne à la chimie ! Le dopage et la toxicomanie, lorsqu’ ils détruisent les êtres, les corps et les cerveaux 
sont à n’en pas douter nuisibles et condamnables. Mais, peut-être, peut-on comprendre ces gens qui à longueur 
d’année martyrisent leur corps, car au niveau professionnel, le sport use plus le corps qu’ il ne l’entretient… et puis 
la gloire… et puis l’argent… et puis la survie professionnelle… 
 
Il n’est jamais sain ni honnête de rejeter ses propres fautes sur les autres et celui qui se dope est supposé être un 
adulte responsable. Il n’empêche que, à tous les échelons, chacun a sa part de responsabilité : 

- le sportif qui sait qu’ il joue avec sa santé, voire sa vie et triche avec l’éthique sportive, 
- le directeur sportif qui ne veut pas savoir : « vu : pris, pas vu : pas pris », 
- le sponsor qui veut, tout au long de l’année, un immédiat retour sur investissement, 
- le médecin qui s’assoit sur le serment d’Hippocrate, 
- l’organisateur de spectacles sportifs, qui sait mais ne veut pas tuer sa poule aux œufs d’or, 
- les équipementiers, marchands du Temple, qui s’enrichissent des produits dérivés, 
- les instances internationales instaurant des barèmes de points et de classements, 
- les instances fédérales avides de médailles et de titres, 
- le journaliste qui, lui aussi, sait depuis longtemps mais a du papier à sensation à vendre, 
- le fric et la gloire éphémère, 
- le supporter excité, adorateur des jeux du cirque, qui se réalise par procuration, qui en veut toujours « plus vite, 

plus haut, plus fort ». 
 

Cette liste de responsables, je l’ai commencée par le sportif lui-même car, éternel optimiste, j’ai l’espoir que ce soit 
lui qui freinera cette course de mort. Ce n’est peut-être pas l’éthique (faut pas rêver !) qui lui fera stopper cette 
folie, non, mais sa peau, oui sauver sa peau. Parfois, tout simplement, la peur peut avoir un effet salvateur. Et puis, 
arrêtons les amalgames, tous ne sont peut-être pas touchés. L’espoir, toujours l’espoir ! 
 
 

� 
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Hélène Van Den Besselaer, c’est le nom de peintre de l’épouse de notre camarade Aimé Colmache. 
 
Elle expose ses œuvres à la galerie d’art située 7 Cloître Saint-Spire à Corbeil (01 64 96 80 79). 
 
L’exposition a lieu du mardi 15 juin au dimanche 27 juin. Le vernissage auquel tout le V.C.S. est invité aura lieu le 
vendredi 18 juin, jour par ailleurs mémorable, à partir de 19 heures. 

�
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Écrire dans un article que l©ancêtre du vélo est le célérifère est une vision inachevée, simpliste et confusionnelle, 
trahissant les lecteurs. Peut-on affirmer infailliblement aujourd©hui que l©ancêtre de l©automobile est le fardier de 
monsieur Cugnot ? L©information doit approcher la vérité pour respecter le lecteur et garder sa liberté. 
 
La déontologie de la gazette ne saurait s©accommoder de compromis. Nous veillerons à l©information de notre 
journal et lutterons contre toute forme de�désinformation. 
La richesse critique, certes, stimule un état déficient, enrichit une ligne politique, mais cela ne suffit pas au 
développement d©un principe. Pour être cohérent et tout à fait honnête, le détracteur, que je suis, va apporter des 
précisions et une explication à son choix. 
 
Officiellement, l©ancêtre du vélo est la draisienne, du nom de son inventeur le baron Charles-Frédéric Drais qui a 
eu l©idée géniale, en 1813, de doter "l©engin vélociférique" muni de deux roues en ligne, d©une direction à pivot. 
 
Le célérifère est une falsification de l©histoire du cycle.  
La conception a été importée d©Allemagne. Baudry de Saunier a falsifié les dates pour attribuer à un Français une 
invention anglaise (il s©agissait en fait d©une voiture publique tirée par des chevaux) dont M. de Sivrac aurait tout 
simplement déposé un brevet d©importation. 
Littré dans la définition même du mot (1848) atteste cette description. 
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 �� � �� � �	 �

L©appareil ne dispose pas de direction à pivot, de pédales, de cintre, encore moins de frein. Sa conception totale en 
bois n©a enregistré aucune évolution depuis des siècles. Sa mobilité est due à la marche alternative du pied gauche 
et du pied droit. Le célérifère n©a rien d©une bicyclette selon le terme qu©on lui donne aujourd©hui. 
Le célérifère se caractérise par une poutre de bois centrale montée sur deux roues, dont l©avant symbolise une tête 
d©animal. Le célérifère est avant tout un cheval de bois, un jouet pour aristocrate, qui n©a pas connu d©évolution 
parce que son cycle semblait abouti comme celui de son maître…  ah ça ira !, ça ira !, ça ira !… 
A la fin du XVIIIe siècle, notre véhicule peut être hippomobile : voiture publique dont le service est accéléré 
(vélocifère), il prend alors son vrai nom : célérifère. Celer (rapide), ferre (porter). Le cocher se nomme 
"vélocipède", ce nom sera enregistré plus tard (1816) pour désigner le bicycle (véhicule à deux roues de diamètres 
différents). 
Le brevet du célérifère est déposé en 1794 par le comte de Sivrac. 
�
La draisienne, à la différence du célérifère, a subi toutes les évolutions techniques du monde industriel comme par 
exemple en passant du bois au fer. Nous devons ce mode de fabrication aux Anglais qui ont su exploiter à fond les 
élans de la révolution industrielle. Il est mensonger de nier cette invention - combien de fois l©ai-je entendu ? - ou 
réducteur, d©affirmer que ce concept est la copie du célérifère en intégrant la direction à pivot. 
Il suffit de rappeler les principales inventions qu©a connues la draisienne pour comprendre son évolution et 
reconnaître ce qu©elle est aujourd©hui : la bicyclette de référence historique.  
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Léonard de Vinci (1515) - Certains travaux attribuent la paternité de la bicyclette au génie de la Renaissance. 
Il aurait dessiné les plans de la chaîne, mais également du cadre avec les roues et le pédalier dans son recueil 
d©esquisses : Atlanticus. 
 
K. MacMillan (1839) - Invente un système de pédales reliées par des tiges articulées à une manivelle fixée 
au moyeu de la roue arrière. 
 
Les frères Michaux (1861) - Adaptent à la draisienne des repose-pieds sur la roue avant, puis des pédales fixées 
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à des manivelles reliées au moyeu. Le principe du pédalier à entraînement direct est trouvé. Cette version de la 
draisienne répondra un temps au nom de Michaudine, puis plus tard de bicycle. Le Français Galloux (1837) 
revendiquera cette invention. 
�
Pierre Sergent (1865) - Son invention a été longue à s©imposer, mais elle sera décisive sur l©évolution du bicycle 
car elle ouvrira une forme nouvelle et mettra fin à l©instabilité des grands bis. En effet, certains grands bis avaient 
une roue avant de 3 m de diamètre ! Cette roue va progressivement diminuer de diamètre avec la découverte de la 
chaîne, le centre de gravité plus bas offre ainsi une plus grande sécurité. Le romantisme vélocipédique est sur le 
déclin. 
 
Pier re Lallement (1866) - Dépose à Washington le premier brevet du vélocipède à pédales. 
 
M. J. Sur iray (1869) - Prend un brevet sur les coussinets à boules d©acier. A noter que M. Cour tois et l©abbé 
Thiais exploitaient dès 1857 un brevet relatif à un système de coussinets à boules de fer. 
 
Meyer  (1869) - Invente la transmission par chaîne dont le pédalier à mouvement rotatif continu n©actionne pas 
directement la roue motrice ; mais est située au centre de la roue avant (directrice) et arrière (motrice). Une 
couronne reliée au pignon par une chaîne sert d©entraînement à l©ensemble. C©est le principe de la multiplication. 
 
Rousseau (?) fabrique les roues à rayons. 
 
Jules Truffault (1876) - Confectionne une fourche en utilisant des fourreaux de sabre pour alléger la bicyclette. 
On lui doit également la découverte de la jante creuse. 
 
L©Anglais Lawson (1879) - Découvre la transmission par chaîne. 
 
L©Anglais Star ley (1880) - Lance une bicyclette à roue arrière motrice grâce à une chaîne. 
 
J.B. Dunlop (1888) - Invente le pneumatique, tube de caoutchouc gonflé d©air. Avant cette découverte, les roues 
étaient recouvertes d©un bandage plein. 
 
La direction à douille date de (1888). 
 
Les frères Michelin (1891) - Inventent la chambre à air démontable, séparant le pneumatique de la chambre à air. 
Ce système permet une réparation plus rapide et plus facile. 
 
Paul de Vivie (1905) - Découvre le dérailleur. Ce dernier sera commercialisé sous la marque Simplex. 
Paul de Vivie, alias Velocio, est également le précurseur du cyclotourisme. 
�
Née avant l©automobile, la bicyclette a bénéficié des progrès de la métallurgie et du traitement du caoutchouc 
qu©elle a de toute façon rendu nécessaires. 
 
La bicyclette, qui fait appel à la seule énergie humaine, n©a cessé de progresser . 
Elle constitue un moyen de transpor t et de tour isme d©usage universel.  
La bicyclette est un instrument familier , indispensable à notre civilisation. 
Elle continue à y jouer , au niveau de la vie quotidienne, un rôle impor tant. 
L©industr ie du cycle est lancée.  
La bicyclette va se popular iser  avec les premières courses, la construction des vélodromes et la création 
d©organes de presse spécialisés. 
 
 
Avertissement de l’auteur : 
L’article présenté a été enrichi à partir d’une première parution dans Infosénart n° 89 datant de septembre 2001. 
Ce texte a été rédigé à partir de documents spécialisés, les commentaires les soulignant font partie de 
l’ imagination de l’auteur. 
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Quelques mots pour vous expliquer comment naît la gazette et par quel miracle ces quelques pages arrivent dans 
votre boîte aux lettres, vous invitant au plaisir de la feuilleter ! 
 
La gazette prend forme dans la seconde quinzaine de chaque mois pair. Ainsi le présent numéro a vu sa première 
ébauche se matérialiser au retour d’une sortie de 125 bornes, le 15 avril en fin d’après-midi. Ce premier jet est 
réalisé avec les documents disponibles à ce moment-là. J’ai ainsi une première idée de la disposition et du nombre 
de pages. En général, il est nécessaire de compléter les textes existants dans l’objectif d’avoir un numéro de 
la gazette d’au moins une douzaine de pages ! 
Plusieurs retouches sont ensuite nécessaires afin d’obtenir une disposition harmonieuse des textes complétés des 
logos de nos sponsors. Le plus délicat est de répartir l’ensemble afin de ne pas avoir de « blancs » en bas de page 
et d’avoir un nombre pair de pages pour un tirage recto-verso. 
 
Viennent ensuite les relectures ! Mon épouse relit la première mise en page et il s’ensuit toujours de grandes 
discussions car elle découvre la plupart des textes et émet de nombreuses suggestions sur le fond et sur la forme. 
Une reprise minutieuse de la totalité des textes est alors effectuée en commun avant que ne sorte de mon 
imprimante le premier jet considéré comme achevé. Le document obtenu est alors relu par Bernard Lucas qui, 
en spécialiste, débusque encore des erreurs et propose très souvent des modifications ou des suggestions. 
Le texte est ensuite repris puis considéré comme définitif, mais sans aucun doute encore perfectible... 
Ouf ! Une étape est terminée, mais il en reste encore le tirage et la distribution. 
 
A ce stade, nous sommes dans les premiers jours du mois de parution. Je porte le texte original à la mairie de 
Brunoy qui en effectue le tirage. 60 exemplaires sont demandés pour la semaine qui suit le jour du dépôt. Je vais 
ensuite les chercher afin de commencer la distribution. Cette étape est réalisée en parallèle. Trente exemplaires sont 
donnés à Bernard Lucas et nous commençons la livraison, chacun de notre côté. 
 
Personnellement, je la fais généralement en deux fois du fait de la dispersion géographique des V.C.S., parfois 
même en trois fois, en fonction du temps disponible ou des intempéries. C’est ce qui explique qu’à un moment 
donné, certains d’entre-vous peuvent avoir la gazette alors que d’autres ne l’ont pas … encore. Il est quelquefois 
nécessaire de passer à plusieurs reprises dans certains immeubles dont les boîtes aux lettres ne sont pas accessibles 
directement de l’extérieur. En général, Bernard et moi faisons le maximum pour que la distribution soit terminée 
pour le 15 du mois de parution. Pour quelques camarades éloignés, Bernard a recours aux services de la poste. 
 
Ensuite, on vous passe le relais pour la lecture ! 
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Grâce à notre camarade Daniel Chochoy, j’ai eu l’occasion de lire les journaux préparés par deux clubs de cyclos 
de la région parisienne : "VeloEvasion" du club de Montgeron et "le Pignon Libre" du club de Rambouillet. 
 
On trouve bien entendu dans ces journaux, des rubriques identiques à celles qui figurent dans notre gazette du 
V.C.S. telles que les comptes rendus de réunion de Bureau, les comptes rendus de sorties ou de randonnées, la vie 
du club. Au club de Montgeron, il y a plusieurs grands randonneurs qui alimentent le journal de leurs récits de 
voyages. 
 
Les deux revues sont imprimées recto-verso et comptent 20 à 30 pages de textes et de photos ; la mise en page de 
Rambouillet étant la plus sophistiquée. 
 
La publication de Montgeron est trimestrielle, tandis que le journal de Rambouillet est émis tous les deux mois et 
présente une première page en couleur et personnalisée : le nom de chaque destinataire figure dans un cartouche en 
bas de page. 
 
Au club de Rambouillet, on rappelle le calendrier des prochaines sorties, avec pour certaines d’entre-elles, le détail 
de l’ itinéraire sous forme d’une fiche d’un quart de page qu’ il est pratique de découper et d’emporter avec soi.  
Dans ce club, le challenge est basé sur la participation de chacun aux sorties dominicales. Un barème attribue 
de 1 à 6 points à chaque itinéraire selon la distance et la difficulté. 
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La traditionnelle Mandrionne du 9 mai voit toujours une forte participation des V.C.S. Espérons que cette année, 
elle aura été TRES FORTE. Il y a une distance pour chacun, de 80 km pour un retour de bonne heure à la maison, 
jusqu’au 155 kilomètres pour les plus gourmands. 
 
Les rallyes « grandes distances » ont très souvent lieu le samedi. Souhaitons que le ciel soit clément ce samedi 
15 mai pour les participants au traditionnel Chevannes-Sens-Chevannes long de 210 kilomètres. Ce rallye organisé 
par ADP remporte toujours un vif succès. 
 
Le 6 juin aura lieu à Yerres un autre de nos grands rendez-vous de la saison. Là aussi, il faut que la participation 
des V.C.S. s’exprime à son maximum. Pourquoi pas une autre coupe au cumul des participants sur les distances 
proposées : 40, 80, 120 et 160 kilomètres. 
 
La semaine suivante, le dimanche 13 juin, sortie pique-nique du V.C.S. Une sortie vélo de 120 kilomètres 
précédera les festivités qui se tiendront à Lorris, dans le Loiret. Là encore, une participation massive des V.C.S. 
est souhaitée. 
 
 
�

�
�
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Nous voilà en mai, la saison sportive est bien lancée. Dès le mois de mars, les coursiers ont bien représenté le club 
à la course de Savigny-le-Temple, 26 V.C.S. étaient présents au rallye de Combs-la-Ville ; nous étions 15 sur le 
parcours de Mennecy-Montargis-Mennecy ; on en dénombrait encore 12 au rallye du Grand-Bi à Marolles-en-Brie. 
Dans le même temps, ces deux derniers mois, certains ont réalisé leur premier Brevet de Randonneurs Mondiaux de 
l’année sur 200 km, pendant que d’autres testaient leur condition physique dans les premières cyclosportives. 

Il est temps de rappeler que chacune de vos participations sous les couleurs du club dans les épreuves officielles 
de chaque discipline (courses, rallyes, cyclosportives) sera valorisée par l’attribution de points selon un barème 
prédéfini identique à celui de l’an dernier.  

Rappel du barème d’attr ibution des points (pour plus de détails, se reporter au bulletin n°4 de la gazette paru 
en juillet 2003 ou contacter Daniel Chochoy) 
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 Victoire Podium Placé (4 à 10) Classé (11à 20) Autre Abandon 

Courses  15 10 8 6 4 1 

Championnat départemental 30 20 15 8 6 2 
Championnat régional 50 30 20 15 8 2 

Championnat de France 100 50 30 20 10 2 
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 CYCLOSPORTIVES 
 Parcours classique 

(plaine + bosses) 
Dénivelée inférieure à 2000m 

Parcours vallonné  
ou moyenne montagne 

Dénivelée entre 2000 et 3500 m 

Parcours montagne 
Dénivelée 

supérieure à 3500 m 
Distances Or Arg Brz Abd Or Arg Brz Abd Or Arg Brz Abd 

 inférieure à 100 km 8 6 4 - 10 8 6 1 12 10 8 1 

 entre 100 et  149 km 12 8 6 1 15 10 8 2 20 15 10 2 

 entre 150 et 199 km  15 10 8 1 20 15 10 2 25 20 15 2 

 supérieure à 199 km 20 15 13 2 25 20 15 2 30 25 20 2 

 RALLYES 
 

Pour les parcours exceptionnels de haute montagne (rallyes ou cyclosportives) ayant une dénivelée supérieure à 
4500 m, un bonus de 5 points sera attribué, quelle que soit la distance. 

En ce qui concerne les rallyes, le barème sera adapté pour les éventuelles participations aux brevets longues 
distances qui se déroulent sur un ou plusieurs jours (exemple Bordeaux-Paris, Paris-Brest-Paris, etc.). Pour les 
épreuves à étapes (exemple Paris-Nice), chaque étape sera valorisée sur la base du barème Rallye augmenté d’un 
bonus de 20 points pour ceux qui terminent l’épreuve. 

S’agissant des cyclosportives, tous les participants qui terminent l’épreuve, quel que soit leur temps, reçoivent le 
brevet de bronze. Aussi le barème de points pour le brevet de bronze est identique à celui qui serait obtenu pour 
une même distance et une même dénivelée en version rallye. 

Pour les cyclos dont les organisateurs n’ont pas prévu l’attribution de brevets "or, argent, bronze", le club utilisera 
un barème interne. 

Pour ceux qui figurent au classement général de trophées regroupant au minimum 4 épreuves (exemple Trophée 
national UFOLEP, Grand Trophée des Cyclosportives, Trophée Passion, etc.), des points supplémentaires seront 
également attribués. 

Pour préparer le bilan de votre saison, archivez dès maintenant vos résultats au moyen du tableau joint ci-après.
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Nom :            
CHALLENGE VÉLO CLUB SÉNART 2004 

(Course, Rallye, Cyclospor tive) 
 

Date Nom et type d’épreuve 
Course (C) 
Rallye (R) 

Cyclospor tive (CSP) 

L ieu  
 

Nb de 
par tici-
pants 

Distance 
 
 

Classement 
(1) 

Dénivelée 
 

(cyclosportives 
et BCMF…) 

Brevet ou 
médaille  

(cyclosportive 
uniquement) 

Commentaires 
 

(pour  info indiquez les autres V.C.S. 
présents sur  la même épreuve)  

         

         

         

         

         

         

         

         

         

         

         

         

         

(1) Pour les cyclosportives, indiquer le classement scratch et le classement dans la catégorie 
�


